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Lisez encore mieux !

Dawul Coow  

Amadou lève les coins de voile qui 
entourent son action et sa relation
avec le Président Macky Sall. Encharge maintenant à lui de tout faire pourrassembler l’Apr, Benno et tous lessouteneurs de Macky et au-delà autour de sapersonne. Là réside son challenge. 

DissiDences Dans Benno - commission D’enquête
parlementaire - report Des élections

Le Président Macky Sall est 
à 100% avec moi pour cette 
élection présidentielle 

Ce manque de soutien que l’on répand dans le paysage politique ne tient pas 

Le Président Macky Sall est à 100% avec moi pour cette élection présidentielle 

La place de Boun Abdallah,
Aly Ngouille Ndiaye, Mame
Boy Diao, c’est dans la 
mouvance présidentielle

Le Sénégal n’est pas pour le
moment dans une situation
où il faut penser à un report
d’élection. Il faut respecter
la charte fondamentale du
pays

Par rapport à la Commis-
sion d’enquête parlemen-
taire qui fait débat, tout ce
que je peux dire est que la
décision du Conseil Consti-
tutionnel est irréversible

AmAdou Bâ clArifie 
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Présidentielle 2024 : des
ressortissants Sénégalais en
France à pied d'œuvre

A quelques semaines de l’élection présidentielle, les
préparatifs y afférant vont bon train. A l’intérieur
comme à l’extérieur du pays, membres de la société
civile et observateurs sont à pied d’œuvre. Ainsi, le
collectif des cadres de la diaspora tient ce samedi à
Trappes, en France un forum sur « la mobilisation de
l’expertise de la diaspora pour le développement du
Sénégal «. Ce collectif constitué de ressortissants
Sénégalais vivant dans l’Hexagone, entend jouer sa
partition par ce forum. A travers ce forum, les organ-
isateurs de cette rencontre veulent « faire entendre la
voix des Sénégalaises et des Sénégalais de l’extérieur
dans la campagne et, surtout, servir de plateforme
stratégique en contribution aux programmes des can-
didats ». Enfin, souligne le communiqué les Séné-
galais de l’extérieur par ce forum ne seront pas en
reste pour « un scrutin paisible et transparent » le 25
février 2024.

La CNTS annonce un préavis
de grève dans les prochains
jours
En cette période de précampagne, le Sénégal est mar-
qué par l’actualité politique occasionnant la négli-
gence des problèmes et préoccupations des personnes
en particulier les travailleurs dans presque tous les
secteurs. Une situation que dénonce la CNTS. Face à
la presse ce vendredi, la confédération nationale des
travailleurs du Sénégal ( CNTTS) indique qu’elle n’ac-
ceptera pas que l’environnement politique soit utilisé

comme prétexte pour ne pas trouver des solutions aux
revendications des travailleurs. Par la voix de leur se-
crétaire général, Mody Guiro, la CNTS, se dit ouverte
au dialogue et à la concertation. Le syndicat, interpelle
le président de la République, le Premier ministre et
le gouvernement sur la prise de mesures nécessaires
pour mettre fin aux calvaires des travailleurs. Mody
Guiro a également annoncé la mise en place d’un mé-
morandum autour duquel se concentreront les discus-
sions. « La  CNTS usera de son expérience et de son
expertise pour élaborer un mémorandum sur les
préoccupations des travailleurs, et sur les voies et
moyens d’améliorer sensiblement le pouvoir d’achat
des travailleurs ». Pour obtenir gain de cause concer-
nant les revendications qui ne sont autres que « des
meilleurs conditions de vie et d’existence et le respect
des accords, « le bureau confédéral sera convoqué
dans les prochains jours, suivi d’une rencontre des
délégués du personnel pour élaborer un plan d’action
de lutte qui n’exclut pas le dépôt d’un préavis de grève
», a souligné  Mody Guiro.

Seydi Gassama : « La démo-
cratie, ce n’est pas une affaire
d’apprentis sorciers mais de
gentlemen »
Dans post, Seydi Gassama met en garde contre les
conséquences dévastatrices du « chaos institutionnel
» sur la démocratie sénégalaise. Il souligne l’impor-
tance de préserver les acquis démocratiques en évi-
tant toute forme d’amateurisme politique. Selon Seydi
Gassama, Directeur exécutif d’Amnesty International-
Sénégal, la démocratie, ce n’est pas une affaire d’ap-
prentis sorciers mais de gentlemen. « Le chaos
institutionnel peut accoucher d’une instabilité qui
mettra en péril la paix et démocratie », avertit M. Gas-
sama. « Il ne profitera à personne et surtout pas au
peuple sénégalais qui doit être vigilant et intran-
sigeant quant à la préservation de ses acquis démoc-
ratiques », ajoute-t-il.

Mohamed Mbougar Sarr
Prix Goncourt, rend hom-
mage à son aîné l’écrivain
Abass Ndione…

Le Prix Goncourt, Mohamed Mbougar Sarr rend hom-
mage à son aîné l’écrivain Abass Ndione décédé au-
jourd’hui au Sénégal. Voici les mots du surdoué de la
Littérature française sur l’auteur de la Vie en Spirale:
“ Si un jeune écrivain m’avait demandé où, dans la lit-
térature sénégalaise, aller apprendre à maîtriser la ra-
pidité et l’énergie de la narration, je lui aurais
conseillé de lire l’œuvre de Abasse Ndione. Si un autre
m’avait dit qu’il souhaitait perfectionner sa faculté à
ralentir sa narration et à lui donner une ampleur, je
lui aurais indiqué les livres de Ibrahima Hane. Les
deux romanciers que nous venons de perdre ne pou-
vaient être plus dissemblables sur le plan formel, mais
à leur manière, ils étaient deux Maîtres du rythme et
du temps romanesques. Abasse Ndione, que j’avais
plus lu par la force des choses, croyait au personnage,
au dialogue, et à la scène. Ibrahima Hane croyait à la
langue, à la description et au détail. Ils manqueront
beaucoup à la littérature sénégalaise. Dans leur style,
je ne leur vois pas encore d’héritiers. Peut-être n’en
ont-ils pas besoin. Je les salue. Toutes mes con-
doléances à leurs familles. Toutes mes condoléances
à leurs lecteurs”

Présidentielle 2024 : 
Aminata Touré décide de
soutenir le candidat de 
Ousmane Sonko

L’ancienne Premier ministre, Aminata Touré, rejoint
la coalition Lacos et soutient le Candidat désigné par
Ousmane Sonko en perspective de la Présidentielle du
25 février 2024.
« Suite aux larges concertations au sein du Mouve-
ment pour l’Intégrité, le Mérite et l’Indépendance,
nous avons pris la décision de soutenir le candidat de
PASTEF pour l’élection présidentielle du 25 février
2024« , lit-on dans un communiqué parvenu à la ré-
daction de Senego.
Voici en intégralité son post :
Nous avons reçu le 22 janvier 2024 une délégation de
PASTEF et de LACOS composée du Ministre d’Etat
Habib Sy, des députés Birame Souleye Diop, Abass
Fall, Ayib Daffé, de Mme Yassine Fall et de Mr El Mal-
ick Ndiaye. Nous avons eu des échanges riches et ap-
profondis convergents sur la situation nationale et les
urgences de redressement national en direction de
l’élection présidentielle du 25 février 2024.
– Considérant les agressions constantes perpétrées
par le régime de Macky Sall contre la Démocratie
sénégalaise et les Droits humains,
– Considérant l’élimination honteuse par voie judici-
aire et par la manipulation frauduleuse des par-
rainages de candidats de l’opposition véritable,
– Considérant notre lutte commune victorieuse contre
le troisième mandat et contre l’impunité des respon-
sables de la morts de nombreux jeunes sénégalais
dans l’exercice de leurs droits constitutionnels,

Thiaroye: un pêcheur
tranche la gorge de son col-
lègue et se fait tabasser à
mort à son tour

Un pêcheur originaire de Fass Boye et établi à
Thiaroye-sur- mer, pour une campagne de pêche, a
tranché la gorge de son collègue sur le littoral, hier-
jeudi. Le présumé meurtrier sera lynché à mort. Le
délégué du quartier qui a voulu s’interposer a été, à
son tour, aspergé d’essence et menacé d’être brûlé vif.
La gendarmerie est positionnée sur les lieux pour
s’opposer à l’expédition punitive que des habitants
menacent de lancer l’assaut contre des pêcheurs qui
n’habitent pas la localité.

Soirée macabre à Thiaroye
sur mer : Une bagarre fait
deux morts !
Deux morts. C’est le bilan d’une journée macabre hier
à  Thiaroye sur mer hier. En effet, Baye cheikh Diop,
un pêcheur âgé de 18 ans, a été poignardé par un
autre, venu de Lompoule au cours d'une bagarre.
Le présumé meurtrier a été lynché par la foule en
colère qui lui a versé du carburant pour lui mettre le
feu. Le chef de quartier a tenté de le sauver, mais le
meurtrier présumé sera grièvement blessé.
Selon Mamdou Nadir,  chargé des affaires sécuritaires
du quartier, et ex sous-officier des Sapeurs-pompiers,
les soldats du feu ont évacué le tueur présumé. Mais
il est décédé en cours de route informe-t-il sur les
ondes de la Rfm.
Le quartier a été quadrillé par la gendarmerie hier
dans l’après-midi pour calmer la tension.

sur le fil
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DISSIDENCES DANS BENNO - COMMISSION D’ENQUêTE PARLEMENTAIRE - REPORT DES ÉLECTIONS

Sans langue de bois, le candi-
dat de la coalition Benno Bokk
yakaar, dissipe les zones d’om-
bres sur certaines questions
d’actualité qui l’interpellent à
l’heure de la précampagne.
Amadou Bâ se veut d’abord
rassembleur et invite les can-
didats dissidents de Benno,
comme Aly Ngouille Ndiaye,
Mohamad Boun Abdalah
Dione, Mame Boye Diao, à re-
tourner chez eux. « La place de
ces dissidents c’est dans la
mouvance présidentielle. Nous
regrettons leurs départs. Mais
nous allons continuer de né-
gocier avec eux pour qu’ils re-
tournent chez eux. Travailler
avec nous pour que nous puis-
sions gagner ensemble et gou-
verner ensemble. Nous avions
tous donné carte blanche au
président de la République.
Quand on choisit quelqu’un,
cela ne doit pas entrainer des
frustrations. Il faut aussi dire
que seule la coalition Benno ne
peut pas gouverner. Je parle à
tous ceux qui sont de Benno
certes mais aussi à tous ceux
qui croient à la philosophie de
Benno qui a permis au Prési-
dent de la République de gou-
verner depuis des années.
Donc, sur le terrain, poursuit
le premier ministre « nous
parlons avec tous les Séné-
galais. Nous sommes toujours
en discussion pour les amener
autour de la coalition. C’est
vrai que c’est moi qui ai été
désigné candidat de la ma-
jorité. Mais nous pensons que
le dialogue peut régler toute
sorte de conflit. Mais je tiens à
préciser que nous n’écartons
personne dans nos discus-
sions. Le choix de Macky Sall
porté sur moi signifie que je
dois rassembler tout le monde.
Je pense avoir les capacités et
les compétences pour diriger
ce pays. Mais qu’on évite les
insanités et les insultes. Mon
devoir est de parler avec tout le
monde»

enquête parlementaire,
sur le cas Karim Wade

C’est un objet de débat public
qui emballe les acteurs poli-
tiques. Karim Wade accusait
Amadou Ba d’être derrière le
rejet de sa candidature par le
conseil constitutionnel et ré-
clame une enquête parlemen-
taire par les députés du groupe
parlementaire Liberté -démoc-
ratie et changement. Amadou
rétorque : « tout ce que je peux
dire est que la décision du con-
seil constitutionnel est ir-

situation politique, le cas
spécifique de touba…

C’est une ville où le régime en
place n’a jamais gagné d’élec-
tion. Le Candidat Bâ en est
conscient et s’engage : « moi je
vais faire mon devoir. Je re-
tournerai à Mbacké et discuter
avec tout le monde. Voir les
programmes à réaliser pour ce
département. C’est pourquoi
j’ai dit qu’il ne s’agit pas tout
simplement de Benno. On va
s’en rendre compte le jour des
élections. On verra que ce ne
sont pas seulement les mili-
tants de Benno qui vont voter.
Alors nous irons parler à tout
le monde. Nous sommes sur le
terrain en affrontant toutes les
difficultés et les tiraillements.
Cela demande une organisa-
tion. Je parle avec beaucoup
de responsables à Mbacké. »
Autre point que le leader de
Benno n’a pas esquivé. La
rumeur qui fuse et répand un
manque de soutien du prési-
dent de la République à l’égard
du candidat du camp du pou-
voir. Mais le premier ministre
bat en brèche cette thèse « im-
populaire » : « le président qui
a déjà tout fait pour moi en
faisant de moi directeur
général, puis premier Ministre
me soutient depuis. Il est à
100% avec moi pour ces élec-
tions présidentielles. Ce
manque de soutien que l’on ré-
pand dans le paysage politique
ne tient pas. Parfois la situa-

tion peut être difficile pour
certains. Mais tout ce qu’il de-
vait faire pour son candidat, il
l’a fait pour moi. Franchement.
» Quid du cas Mame Mbaye
Niang ? « Mettons le dans le
cadre politique. Nous devons
discuter avec tout le monde.
Mame Mbaye Niang a son
opinion, il l’a dit. Je ne
souhaiterais pas trop m’é-
pancher sur sa déclaration. Il
faut dissocier la politique des
autres affaires. Quand l’Apr
m’investissait comme candi-
dat, tous les responsables de
toutes les entités ont parlé ce
jour-là après concertation avec
les leurs. Maintenant s’il y a
quelques dissidents, cela mon-
tre que nous devons encore
travailler pour rassembler tout
le monde. Notre objectif est de
perpétuer le legs du président
de la République Macky Sall. »

can 2023, « gagner dans la
sportivité… »

L’ex-ministre des sports a
aussi galvanisé l’équipe na-
tionale du Sénégal qui s’est
qualifiée avec brio en huitième
de finale de la Coupe d’Afrique
des Nations en Côte d’Ivoire.
Ici, à cette étape de la compéti-
tion, le Sénégal doit affronter
le pays organisateur. Un
éléphant blessé qui s’est quali-
fié difficilement par le statut de
meilleur troisième de son
groupe. Amadou Bâ veut faire
comprendre d’abord aux pro-

tagonistes de ce lundi 29 jan-
vier à Yamoussoukro que ce
n’est que du sport. A la sélec-
tion sénégalaise, il dit : « Nous
devons affronter la Côte
d’Ivoire. Ils doivent savoir que
c’est juste du sport. J’encour-
age l’équipe. Nous avons fait
notre devoir. Ils sont dans de
très bonnes conditions. Ils ont
réalisé vraiment une bonne
performance jusque-là. Le
gouvernement a fait son de-
voir. Nous avons constaté
aussi que l’équipe s’est bien
engagée. Ce sont des jeunes
engagés et déterminés. Nous
prions que le Sénégal gagne la
Côte d’Ivoire. Mais tout dans la
sportivité. Nous sommes deux
pays voisins. Maintenant, que
la Côte d’Ivoire nous rend la
pièce de la monnaie. Elle nous
avait gagné en 1992 qu’elle
nous cède la victoire cette fois-
ci. Qu’on gagne cette coupe
d’Afrique. Que nos joueurs
sachent rendre honneur à
notre pays. Je constate que le
sport réunit toujours même s’il
y a des problèmes parfois.
Mais nous devons travailler
pour devenir meilleur partout.
Nous allons encore tout faire
pour soutenir le ministère du
sport. » 

Ameth Seck

réversible. Ainsi est la charte
de notre pays. Personne n’y
pense. Ni le président de la
République, ni le gouverne-
ment. Nous, nous sommes en
train de préparer les élections
et l’administration y travaille.
Donc, les élections vont avoir
lieu le dimanche 25 février
2024. Inchalla. Maintenant ces
genres de rencontres entre ac-
teurs politiques_ (Ndlr les
candidats recalés avaient ren-
contré le chef de l’Etat Macky
Sall dans ce sens) - ont tou-
jours eu lieu. Chaque fois, on a
toujours vu des acteurs poli-
tiques contester des décisions
et saisir des institutions. C’est
dans l’ordre normal de la dé-
mocratie. Mais tout repose au
finish sur la charte du pays
dans le respect de la séparation
des pouvoirs . Chaque pouvoir
restera à sa place. Une in-
gérence pourrait instaurer une
instabilité dans le pays. Ainsi
marche le Sénégal. Nous avons
une administration républi-
caine. »

report des élections,
amadou Bâ se veut clair…

« Il n’y a aucune raison de ne
pas aller à l’élection. » C’est la
conviction d’Amadou Bâ qui se
veut clair : « Je ne pense même
pas à un report. » Amadou Bâ
estime que le Sénégal n’est pas
pour le moment dans une situ-
ation où il faut penser à un re-
port d’élection. Il faut
respecter la charte fondamen-
tale du pays : « Nous voyons
certes, que des acteurs poli-
tiques peuvent se prononcer
sur une décision de justice
donnée. Mais la charte fonda-
mentale du pays doit être re-
spectée dans toute son
essence. Un possible report est
agité ces derniers jours, mais
même le chef de l’État a été
catégorique sur le respect du
calendrier républicain. Le chef
de l’État comme le gouverne-
ment sont pour le respect du
calendrier électoral. » Même
s’il préconise une révision de
certaines dispositions qu’il
faudra parfaire à l’avenir.
Cependant, « on ne peut
qu’après l’élection, revoir cer-
taines dispositions. Mais nous
devons nous mettre d’accord
sur le fait qu’aujourd’hui, il n’y
a aucune raison de ne pas aller
à l’élection. Quand le président
a reçu les recalés c’est ce qu’il
leur a dit. Nous devons re-
specter le calendrier républi-
cain. »

le premier ministre amadou Bâ a levé toute équivoque
pouvant empêcher une victoire à la présidentielle du 25
février 2024. Face à Dakaractu le candidat de la mouvance
présidentielle prône ainsi le rassemblement et le retour
des dissidents autour de lui pour perpétuer le legs du
président de la république, macky sall. il a également
parlé de la commission d’enquête parlementaire sur le cas
Karim Wade et récusé tout report de l’élection. non sans
évoquer la situation politique du pays avec comme 
exemple le cas spécifique de touba où le régime en place
n’a jamais gagné une élection.

Amadou Bâ clarifie 
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ENTENTE TACITE ENTRE PDS ET APR 

Thierno Alassane Sall fustige « La République des dealers » 

« Les dealers sont démasqués.
Au lieu de dénoncer l’attitude
méprisante de Karim Wade
envers les Sénégalais, qui leur
a menti éhontément, des
politiciens de tous bords sor-
tent du bois pour chercher à
récupérer son électorat. Ad-
mettre la corruption de la Con-
stitution est une honte ! Dans
le même temps, d’autres se
murent dans un silence com-
plice devant ces manigances à
ciel ouvert », déclare le par-
lementaire Thierno Alassane
Sall. Et ce dernier d’embrayer
: « Pire, le président Macky
Sall, son candidat Amadou Ba
et le PDS veulent décrédi-
biliser les institutions, en met-
tant en place une commission
d'enquête parlementaire, pour
des calculs bassement poli-
tiques : s'emparer de l'élec-
torat du PDS avec qui ils ont
dealé dans leur dialogue
faussement nationa »l. « Une
commission parlementaire
pour confondre deux magis-
trats, cela s'appelle du ciblage
et du détournement de procé-
dure. Il existe des mécanismes
plus appropriés ». 
, soutient-il avant de relever :

« pourquoi,  ils ont refusé de
saisir le Parlement pour faire
la lumière sur les 1000 mil-
liards du fonds Covid ?
Pourquoi il n'y a jamais eu
d'enquête pour tous les faits
extrêmement graves de pré-
varications documentés par les
rapports de l'IGE et de la Cour
des comptes ? Qu'ont-ils fait
du rapport sur le contrat
PetroTim ? Des vagues
d'émeutes sanglantes, avec des
dizaines de morts, ont secoué
ces dernières années le pays,
cela n'a nullement intéressé les
groupes qui contrôlent
l'Assemblée nationale. Le
naufrage d'embarcations sur-
chargées qui emportent tant
de vies humaines au fond des
océans n'a suscité aucun
émoi». A l’en croire, personne
ne peut changer ce pays avec
cette façon de faire de la poli-
tique. Un enseignement que
les citoyens peuvent tirer de
cet épisode : "politicien du
mbokk!"  Duñ leen bàyyi
ngeen yàq Senegaal ! La
République des Valeurs se
dressera contre la République
des dealers.                            

A.f

thierno alassane sall poursuit sa croisade contre les anti-
valeurs. sous ce rapport, il ne rate pas certains acteurs
politiques.

Echos... Echos... Echos... Echos... Echos... Echos...Echos... Echos... Echos...Echos... Echos
BAKEL : Le torchon brûle entre le maire et
le président du conseil départemental
À Bakel, le torchon brûle entre le maire Ibrahima Baba Sall et le président du
conseil départemental de Tambacounda   Mapathé Sy. Hier jeudi, les respons-
ables de la coalition BBY ont mis en place le bureau du comité électoral départe-
mental en vue de l'élection présidentielle. C'était en présence de plusieurs
responsables, de maires et d'adjoints aux maires. Mapathé Sy a été porté à la tête
du comité électoral. Occasion saisie par le président du conseil départemental
pour fustiger l'attitude du maire.  «Nous avons fini d'installer le comité électoral
départemental de Bakel. Il reste le comité électoral dont la clôture est prévue le
28. Il y a lieu de s'inquiéter. Le maire s'est terré tranquillement à Dakar, loin du
vécu quotidien des populations de la commune, sans aucune considération pour
ses militants et certains des responsables qui ne savent pas à quel saint se fier.
Ce qui est un manque de respect notoire », a dénoncé Mapathé Sy. Toutefois, il a
révélé que le département ne compte pas rester les bras croisés. « Avec le comité
électoral départemental, nous allons continuer le travail déjà entamé. Nous avons
senti que le député fait du dilatoire après toutes les rencontres. Bakel ne qué-
mande pas, mais il réclame ce qui lui appartient, c'est-à-dire des hommes à la
place qu'il faut», a-t-il asséné. Il interpelle le président de la République qui leur
avait imposé le maire et que toutes les populations avaient voté pour lui. Et
depuis, il est resté muet sur le terrain politique. Ce qui risque de fragiliser leur
équipe, compte tenu des nombreuses frustrations. 

Ses propositions « ignorées » : Guy Marius
Sagna dénonce la démarche du bureau de
l’Assemblée nationale… 
« Le bureau de l’Assemblée nationale a préféré ignorer de manière antidémocra-
tique les huit (08) propositions de résolutions de mise sur pied de commissions
d’enquête parlementaire lors de sa réunion tenue aujourd’hu », a regretté Guy
Marius Sagna. Dans un communiqué parvenu à Senego, le parlementaire a
dénoncé la démarche du bureau de l’Assemblée nationale. Voici ce qu’il dit : « La
conférence des présidents de l’Assemblée nationale va-t-elle en faire de même ?
Une certaine classe politique sénégalaise ne parle, ne bouge, que quand il s’agit
de ses intérêts mais jamais quand il s’agit des intérêts du peuple sénégalais. Ainsi,
ils utilisent les institutions du peuple sénégalais selon leurs intérêts à eux et non
selon les intérêts du peuple sénégalais. Le bureau de l’Assemblée nationale du
Sénégal en procédant ainsi montre que sa démarche est partiale, partielle, par-

cellaire et donc politicienne et
non pour l’intérêt du peuple
sénégalais. Voilà les huit (08)
propositions de résolutions de
mise sur pied de commissions
d’enquête parlementaire que
j’ai déposée et qui n’ont pas
encore été traitées par
l’Assemblée du Sénégal : 1-
Proposition de résolution de
mise sur pied d’une commis-
sion d’enquête parlementaire
sur les nombreux chantiers in-
achevés et très en retard du
ministère de l’enseignement
supérieur (amphithéâtres,
pavillons des Universités,
ISEP, ENO…). 2- Proposition
de résolution de mise sur pied d’une commission d’enquête parlementaire sur les
arriérés fréquents et nombreux de salaires des travailleurs du fonds d’entretien
routier autonome (FERA). 3- proposition de résolution de mise sur pied d’une
commission d’enquête parlementaire sur les nombreux et importants retards et
arriérés de salaires, de primes, d’heures supplémentaires des Agents à la sécurité
de proximité (ASP), des policiers, de chefs de division de l’agence de la sécurité
de proximité… 4- proposition de résolution de mise sur pied d’une commission
d’enquête parlementaire sur le contrat d’entente directe pour les travaux de
relèvement des plateaux techniques des services d’imagerie médicale des hôpi-
taux, de construction et équipement de l’hôpital de Bakel et du centre de diag-
nostic et d’imagerie médicale (Cdim) au centre hospitalier régional de Fatick et
de fourniture de matériel roulant (ambulances médicalisées) entre le ministère
de la santé et de l’action sociale (MSAS) et la société Afrique conception distri-
bution (ACD) de 71.315.140.944 FCFA. 5- Proposition de résolution de mise sur
pied d’une commission d’enquête parlementaire sur une affaire relative à des per-
mis d’autorisation ou permis d’exploitation de mines de diamants impliquant le
Président de la République Monsieur Macky Sall. 6- Proposition de résolution de
mise sur pied d’une commission d’enquête parlementaire sur le matériel agricole,
les semences certifiées et l’engrais subventionnés.  7- Proposition de résolution
de mise sur pied d’une commission d’enquête parlementaire sur l’argent des 93
Jambars morts en 1991 et ayant participé à la guerre du Golfe. 8- Proposition de
résolution de mise sur pied d’une commission d’enquête parlementaire sur le «
cadeau fiscal » de 136 milliards que le gouvernement du Sénégal a offert en 2022
à la Sabadola Gold Operation (SGO) filiale du groupe Endeavour Mining Corpo-
ration. Une autre Assemblée nationale est possible et nécessaire. »
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CANCER 

Les 10 plus grandes causes !

Les cellules cancéreuses ont
tendance à envahir les tissus
voisins et à se détacher de la
tumeur. Et, bien que ses
causes ne soient pas toujours
connues, certains comporte-
ments, habitudes ou facteurs
environnementaux aug-
mentent les risques d’être at-
teint d’un cancer. Focus sur les
10 plus grandes causes de can-
cer.

1 - la prédisposition géné-
tique

Il existe des gènes de prédispo-
sition au cancer, transmis
d’une génération à l’autre. Cela
peut être le cas pour les can-
cers du sein, de l’ovaire et du
côlon.Les syndromes de can-
cers héréditaires représen-
teraient jusqu’à 4 % de
l’ensemble des cancers.
Les personnes affectées par les
mutations héréditaires du
gène BRCA1 ont un risque
supérieur à 70 % de dévelop-
per un cancer du sein ou de l’o-
vaire au cours de leur vie, d’où
l’importance de son identifica-
tion, qui permet l’application
de mesures préventives pour
éviter tout risque.

2 - les virus et bactéries

Dans les pays industrialisés, 5
% des cas de cancers seraient
imputables à des infections, et
environ 18 % dans le monde.
Cette proportion est la plus im-
portante chez les femmes
d’Afrique centrale, de l’Est et
de l’Ouest, où 40 % des can-
cers sont associés à des infec-
tions chroniques, suivies par
les femmes d’Amérique du Sud
et d’Asie, pour lesquelles la
proportion tourne autour de
25 %.
Le papillomavirus, respons-
able du cancer du col de
l’utérus, ou les virus de l’hé-
patite B et C, pour le cancer du
foie, la bactérie Helicobacter
pylori pour le cancer de
l’estomac. Environ 30 à 40 %
des patients infectés par le
VIH sont susceptibles de
développer des affections ma-
lignes.

3 - le soleil

On ne le répétera jamais assez,
le soleil est un ami qu’il faut
fréquenter avec modération !
Les rayons ultraviolets (UV), à

haute dose et à long terme,
peuvent en effet causer un can-
cer de la peau, en particulier
chez les populations à peau
claire. Le nombre de nouveaux
cas de cancers de la peau a
triplé entre 1980 et 2012. Ceci
peut s’expliquer par l’évolution
des habitudes d’exposition aux
rayonnements ultraviolets so-
laires et artificiels au cours des
40 dernières années.
Le CIRC (Centre International
de Recherche sur le Cancer) a
estimé qu’au moins 85 % des
mélanomes étaient causés par
l’exposition au rayonnement
solaire. Des facteurs environ-
nementaux sont cependant
susceptibles de modifier le
risque de cancer d’individus
atteints de syndromes can-
céreux héréditaires.

4 - l'exposition à des radi-
ations

Les radiations ionisantes, qui
proviennent d’un gaz radioac-
tif, le radon, sont émises na-
turellement par l’écorce
terrestre et sont artificielle-
ment produites par la radiolo-
gie médicale et les déchets
nucléaires. Si les avis divergent
sur leurs effets à faibles doses,
on sait qu’à fortes doses, elles
provoquent des leucémies, des
cancers du poumon et des os.
Le rayonnement ionisant a
largement été étudié sur des
centaines de milliers de per-
sonnes exposées, dont les sur-
vivants des bombardements
atomiques d’Hiroshima et de
Nagasaki, des patients irradiés
à des fins thérapeutiques, des
populations exposées sur leur
lieu de travail et des individus
exposés accidentellement.

5 - l'alcool

Une forte consommation d’al-
cool peut entraîner le cancer
de la cavité buccale, du phar-
ynx, du larynx, de l’œsophage
et du foie. Elle peut également
augmenter le risque de cancer
colorectal et de cancer du sein
.Pour l’ensemble de ces can-
cers, le risque dépend du
niveau de consommation.
Mais à ce jour, aucun niveau
d’alcool n’est considéré
comme sécuritaire en ce qui
concerne le risque de cancer.
On estime que la consomma-
tion d’alcool est associée à 3 %
du total des cancers dans le

monde, mais ce chiffre est
probablement sous-évalué. En
réalité, les risques de cancer
du larynx, pharynx, cavité buc-
cale et œsophage augmentent
lorsque la consommation d’al-
cool s’ajoute au tabagisme.

6 - le tabac

Dans la plupart des pays
développés, le tabagisme est
responsable de près du tiers
des décès liés au cancer et
l’OMS(Organisation Mondiale
pour la Santé) a identifié la
consommation de tabac
comme la première cause de
décès évitable dans le monde.
Le tabac est en effet le princi-
pal responsable du cancer du
poumon, car plus de 85 % lui
sont imputables. En plus du
cancer du poumon, le tabac est
responsable de cancers du lar-
ynx, de la cavité buccale, du
pharynx, de l’œsophage, du
pancréas, des reins et de la
vessie.

7 - les médicaments

Certains médicaments admin-
istrés à forte dose ou sur des
périodes prolongées peuvent
avoir un effet secondaire can-
cérogène pour l’homme. Cer-
tains médicaments utilisés
pour le traitement des tumeurs
malignes peuvent parfois
provoquer d’autres tumeurs ;
les médicaments exerçant une
activité hormonale peuvent
augmenter le risque de cer-
tains cancers hormono-dépen-
dants (tout en réduisant le
risque d’autres cancers).

8 - les perturbateurs en-
docriniens

Les perturbateurs en-
docriniens sont des substances

chimiques d’origine naturelle
ou artificielle étrangères à l’or-
ganisme qui peuvent interférer
avec le fonctionnement du sys-
tème hormonal.
Certains perturbateurs en-
docriniens sont connus pour
leurs effets avérés ou suspectés
dans l’apparition de cancers
hormonodépendants (sein,
utérus, prostate, testicules).
On peut notamment citer :
• le bisphénol A, associé aux
cancers du sein, des ovaires et
de la prostate ;
• les hydrocarbures aroma-
tiques polycycliques, associés
au cancer du sein ;
• le diéthyltilbestrol, associé au
cancer de l’utérus et du sein ;
• les dioxines, associé au can-
cer du sein, au lymphome
malin non hodgkinien et aux
myélomes multiples ;
• les phtalates, associés au
développement de l’en-
dométriose, au cancer du sein
et à des tumeurs du testicule ;
• le chlordécone, associé au
cancer de la prostate

9 - la pollution

L’exposition chronique à la
pollution de l’air contribue
largement au risque de
développer des maladies car-
dio-vasculaires et respira-
toires, ainsi que des cancers.
La pollution de l’air, de l’eau et
des sols serait impliquée dans
le développement d’environ 1 à
4 % de tous les cancers.
Même si les niveaux d’émis-
sion tendent à se réduire dans
les pays développés (moins
d’amiante, interdiction de
fumer dans les lieux publics,
beaucoup de cancérogènes
éliminés des lieux de travail…
), les échappements sont un
problème en augmentation.
Dans les pays en développe-

ment, le problème est plus
grave en raison de l’utilisation
mal contrôlée de charbon, de
bois et de biomasse pour la
production d’électricité et le
chauffage.

10 - l'alimentation

L’alimentation malsaine est
responsable d’environ 30 %
des cancers en Occident, et 20
% dans les pays en développe-
ment, selon toujours l’OMS.
En effet, nous consommons
des plats trop caloriques, trop
de viandes rouges et de char-
cuteries, de gras, de sel et de
sucre, et insuffisamment de
fruits, de légumes et de
céréales à grains entiers. Ce
régime alimentaire est souvent
combiné à un mode de vie sé-
dentaire, ce qui augmente no-
tamment le risque de cancer
du côlon, du sein, de la
prostate et de l’endomètre.
Le surpoids et l’obésité sont
des facteurs de risque impor-
tants : on observe une associa-
tion importante entre le cancer
de l’endomètre et la masse cor-
porelle. En effet, le risque est 2
à 6 fois plus élevé chez les
femmes obèses par rapport
aux femmes minces. Mais les
agents cancérogènes sont
également présents à l’état na-
turel : les mycotoxines con-
tribuent au développement du
cancer du foie en Afrique et en
Asie.De plus, la nourriture
peut également être contam-
inée par des pesticides résidu-
els. Cependant, l’évaluation de
l’exposition aux perturbateurs
endocriniens et de leur impact
sur la santé fait face à
plusieurs difficultés
méthodologiques, d’où les
nombreuses controverses à ce
sujet.

PulSe.Sn

la maladie du cancer est provoquée par la transformation
de cellules qui deviennent anormales et prolifèrent de
façon excessive. ces cellules déréglées finissent par for-
mer une masse qu'on appelle tumeur maligne.
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MOYEN-ORIENT

La CIJ appelle Israël à prévenir tout acte de «génocide»
à Gaza, mais n'ordonne pas de cessez-le-feu

La Cour international de Justice
(CIJ) a tranché : Israël doit faire
tout son possible pour « em-
pêcher » tout acte de « génocide
» dans la bande de Gaza, et
aucun dirigeant ne doit faire de
déclarations incitant au géno-
cide, a déclaré la juridiction
depuis la salle d’audience du
Palais de la Paix, à La Haye. En
plus, « l'État d'Israël doit pren-
dre sans délai des mesures effec-
tives pour permettre la
fourniture des services de base et
de l'aide humanitaire », a-t-elle
ajouté dans son verdict, suivi
dans le monde entier. La Cour a
en effet jugé que la « situation
humanitaire catastrophique » à
Gaza « risquait sérieusement de
se détériorer davantage » et de
causer des dommages irrépara-
bles dans l'enclave. Concrète-
ment, les juges ont exigé
qu'Israël ne commette pas de
meurtres, n'entrave pas les nais-
sances à Gaza, ne rende pas la
survie des Palestiniens impossi-
ble, et ne provoque pas d’atteinte
à leur intégrité mentale et
physique. Car tous ces actes
pourraient constituer un géno-
cide s’ils étaient commis dans
l’intention de détruire les Pales-
tiniens de Gaza. Pour rendre sa
décision, la CIJ a estimé ne pas
avoir de confirmation du nom-
bre de victimes à Gaza, mais elle
s'est basée sur les rapports offi-
ciels des Nations unies, selon
lesquels la quasi-totalité de la
population de Gaza gardera les
séquelles physiques ou psy-
chologiques des opérations mil-
itaires en cours, rapporte notre
correspondant à Bruxelles,
Pierre Benazet. 93% des Gaza-
ouis souffrent de faim à des de-
grés divers et 1,7 million de
personnes ont été déplacées par
le conflit.

pas de demande de cessez-
le-feu

En revanche, trois des mesures
demandées n’ont pas été ac-
cordées. La Cour n’a par exem-
ple pas ordonné la suspension
des opérations militaires israéli-
ennes, comme le demandait
l’Afrique du Sud, à l'origine de la
procédure lancée en décembre
dernier. Le pays avait saisi l'in-
stance, estimant qu'Israël viole
la Convention des Nations unies
sur le génocide de 1948.
À ce stade de la procédure, la
CIJ ne s’est pas non plus claire-
ment prononcée sur la question
du génocide allégué d’Israël à
Gaza. Mais elle estime néan-
moins « plausible » que de tels
actes puissent être commis, in-
dique notre correspondante à La
Haye, Stéphanie Maupas. 
S'adressant aux journalistes sur
les marches du Palais de la Paix,

la ministre sud-africaine des Af-
faires étrangères, Naledi Pan-
dor, a déclaré que, pour elle, ces
mesures équivalaient à un appel
à un cessez-le-feu. « Comment
fournir une aide humanitaire
sans cessez-le-feu ? Comment
fournir de l'eau, un accès à l'én-
ergie ? Comment garantir que
les blessés bénéficient de soins
de santé, etc. ? », s'est-elle inter-
rogée. « Sans un cessez-le-feu,
rien de tout cela ne peut être fait
», a-t-elle lancé.

Des « petits pas vers la
libération » palestinienne

Pour de nombreux Palestiniens
à Ramallah, l'ordonnance ren-
due par la CIJ est décevante, in-
dique notre correspondante sur
place, Alice Froussard. Dans la
mairie de la ville de Cisjordanie,
ils étaient une petite centaine de
Palestiniens, venu assister en di-
rect au verdict de la CIJ.
« C’est un problème majeur.
Nous sommes un peuple op-
primé, et en tant que personnes
militairement faibles, nous con-
statons que la loi est toujours,
malheureusement, du côté des
puissants. J’espère qu’à l’avenir,
le droit international jouera un
rôle plus décisif. Pour le bien de
toutes les autres nations, et pour
la nôtre, et pour assurer une
véritable paix… C’est à cette paix
que nous aspirons », lâche Iyad
Staiti, un musicien venu avec
son fils, qui espérait que la CIJ
ordonne un cessez-le-feu, à mi-
nima. Dès l’annonce de la déci-
sion de la Cour dans la salle, pas
d’applaudissements, des visages
fermés. Mais certains, comme
Issa Kassis, le maire de Ramal-
lah, veulent rester optimistes. «
Nous ne devons pas perdre es-
poir, parce qu’à Gaza, ils ont
perdu espoir. En Cisjordanie,
c’est en cours aussi, et je ne veux
pas que notre peuple se dé-
courage alors nous devons tou-
jours espérer que demain sera
meilleur. Alors oui, ce n’est pas
à la hauteur de nos espérances,
mais ce n’est pas mauvais du
tout. Je pense que ce sont de très
petits pas vers la libération. »
Côte société israélienne, c'est le
meilleur résultat que l'on pou-
vait attendre, affirment des
sources politiques locales,
comme le souligne notre corre-
spondant à Jérusalem, Michel
Paul. La CIJ ne demande pas au
pays de cesser son offensive à
Gaza : c’est ce que retiennent à
Jérusalem de jeunes israéliens,
comme Dror, un réserviste de
retour de l’enclave palestini-
enne, qui s’interroge sur le motif
des juges. « Je crois que cela est
empreint d’antisémitisme. Mais
il faut peut-être mettre cet as-
pect de côté. Israël n’a pas les

moyens d’arrêter cela par lui-
même pour des raisons poli-
tiques. Alors je crois que c’est
bien qu’il y ait une intervention
», dit-il. Yossef, un autre jeune,
invoque même pour sa part une
forme de « wokisme ». « On
sera toujours les méchants dans
cette histoire. Nous sommes les
oppresseurs et, eux, les op-
primés. Quoiqu’il arrive nous
serons les coupables. C’est une
théorie qui se développe depuis
des années dans les universités
américaines. Et on ne peut rien
faire pour la démentir », dé-
plore-t-il. En terrasse d'un café,
Naama se force à répondre. «
L’intervention du CIJ, c’est une
bonne chose. Il doit y avoir des
conséquences pour tout le
monde. Je n’ai pas vraiment un
avis bien défini. Mais cela me
semble bien » Ce qui préoccupe
réellement les Israéliens, c'est
plutôt le sort des otages après
113 jours de captivité.

accusations « scandaleuses
» pour netanyahu, « vic-
toire » pour l'afrique du
sud

En réaction, le Premier ministre
israélien Benyamin Netanyahu

a jugé « scandaleuses » les accu-
sations de « génocide » à Gaza
déposées par l'Afrique du Sud.
Israël a souligné lors des audi-
ences passées qu'il agissait en
état de légitime défense après
l'attaque du Hamas et qu'il fai-
sait tout ce qui était en son pou-
voir pour protéger les civils.
Mais même si les mesures
visant à aider les civils « doivent
être encouragées, elles sont in-
suffisantes » pour protéger les
droits des Palestiniens, a estimé
la CIJ.
L'Afrique du Sud, ainsi que le
gouvernement espagnol de
Pedro Sanchez, ont salué ce que
Pretoria qualifie d'une « victoire
décisive pour l'État de droit in-
ternational et une étape impor-
tante dans la quête de justice
pour le peuple palestinien ».

Pour l'Union européenne, les
décisions « de la Cour interna-
tionale de Justice sont contraig-
nantes pour les Parties et
celles-ci doivent s'y conformer.
L'Union européenne attend leur
mise en œuvre complète, immé-
diate et effective », a indiqué un
communiqué commun du chef
de la diplomatie européenne
Josep Borrell et de la Commis-
sion européenne.
L'ordonnance rendue vendredi
est « un avertissement impor-
tant qu'aucun État n'est au-
dessus de la loi », a de son côté
réagi le ministre des Affaires
étrangères de l'Autorité pales-
tinienne, Riyad al-Maliki, dans
un message vidéo. Le président
turc Recep Tayyip Erdogan s'est
aussi félicité de cette décision.

rfi.fr

TCHAD

Le projet d'Agence de gestion des élections déjà
critiqué pour son manque d'indépendance

Si le projet est adopté, l'agence sera
constituée de quinze commissaires
choisis pour un mandat de sept ans
renouvelable une fois. Cette agence
aura la lourde tâche d'organiser
toutes les opérations électorales dans
le pays, à commencer par les élec-
tions générales censées avoir lieu
dans les neuf mois qui viennent.
Mais ce texte est contesté par une
partie de classe politique. D'abord
sur le plan de la méthodologie.
Plusieurs hommes politiques tchadi-
ens regrettent qu'un projet d'une
telle importance n'ait pas fait l'objet

d'une large consultation de la classe
politique et même de la société civile.
« Surtout que sommes en période de
transition », pointe le conseiller et
président du parti URD, Félix
Nialbé.
Et sur le fond, il s'agit d'« un texte
mi-figue mi-raisin », analyse le poli-
tologue Remadji Hoinathy. « L’i-
namovibilité des commissaires de
l'Ange est un gage de leur indépen-
dance », mais problème, « les dés
sont malheureusement pipés à la
base » puisque « sur quinze commis-
saires, huit, c’est-à-dire la majorité,

seront désignés par le président de
transition qui sera probablement
candidat, et les sept autres par le
président du CNT, ex-président du
parti MPS qui vient de choisir Ma-
hamat Idriss Déby comme candidat
à la prochaine présidentielle ».
Impossible d'avoir une agence in-
dépendante dans ces conditions
selon plusieurs politiciens. « En l'é-
tat, ce projet vient confirmer une
nouvelle fois la volonté de confisca-
tion du pouvoir par la junte au pou-
voir », s'est emporté Max Kemkoye.
« Il faut s'attendre à une grave crise
post-électorale », a-t-il prévenu. Et si
Félix Nialbé dit pouvoir s'en accom-
moder, Théophile Bongoro, lui aussi
conseiller, assure craindre le pire en
rappelant que le CNT est dominé par
le MPS et ses satellites selon lui.
Avant de lancer : « l'Ange promis
risque de devenir un démon si on ne
change pas les règles du jeu ».
Quant à la société civile, elle ne cache
pas son inquiétude. Gombo Breye
Houzibé est le rapporteur général de
l'Observatoire des associations sur le
processus électoral au Tchad, qui de-
mande une composition alternative
à l'Ange : «Il y a un risque qu'on ait
une institution électorale quasiment
composée de gens venant du même
bord qui seront soumis naturelle-
ment à ceux qui les auront désignés
et donc ils ne pourront pas dire le
droit. Tous les ordres qu'il [le prési-
dent Déby, NDLR] aura à leur don-
ner, ils vont les exécuter à la lettre.»

au tchad, après avoir adopté jeudi 25 janvier à une très
large majorité la création d'un conseil constitutionnel
chargé notamment de régler les futurs contentieux élec-
toraux, le cnt, qui tient lieu de parlement provisoire, se
penche ce vendredi, sur un projet de loi sur la mise en
place de l'agence nationale de gestion des élections
(ange).

israël doit prévenir tout éventuel acte de génocide et per-
mettre l'accès de l'aide humanitaire à Gaza : c'est ce qu'a
statué ce vendredi 26 janvier la cour internationale de jus-
tice, dans un verdict très attendu, qui n'a toutefois pas évo-
qué de cessez-le-feu dans l'enclave palestinienne.
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Blagues ...  Blagues ...  Blagues ... 

N u m é r o s  u t i l e s

renseignements................................... 12 12

Aéroport....................................... 33 628 10 10

Sénélec (dépannage).................33 867 66 66

SDE (dépannage)..............................800 11 11

Sonatel (dérangement) ..............................13

Commissariat Central.............. 33 823 71 49

Gendarmerie num vert .................800 20 20

SOS MEDECINS............................33 889 15 15

SUMA ASSISTANCE......................33 824 24 18

POMPIERS....................................33 823 03 50

Hôpital principal de Dakar....33 839 50 50

BSDA.......................................33 822.5427

Préfecture de Dakar................33 821.6722

Chambre de commerce............33 823.7189

Building administratif............33 849.7070

Etat civil...................................33 821.5121

Conseil du jour

Belier
Étrangement, vous vous sentez attiré vers une nouvelle
personne dont l’attitude et la façon de voir les choses sor-
tent de l’ordinaire. Au travail, aussi, vous vous retrouverez
devant des clients, des fournisseurs ou des distributeurs
qui vous sortiront de votre zone de confort. Un projet
débloque.

Taureau
Vous continuez de surfer sur une belle vague d’amour en
ce moment. Sinon, des rencontres vont se produire. Bref,
la belle Vénus vous a à la bonne. Au travail, assurez-vous
d’accepter une promotion pour les bonnes raisons. Sans
quoi, le retour en arrière sera difficile.

Gémeaux
Vous allez faire une rencontre sentimentale qui sortira de
l’ordinaire et c’est un beau cadeau de la vie. Vous ne
lésinerez pas avec le travail à faire, les obligations à ren-
contrer et les développements de projets. Vous dévelop-
perez une nouvelle clientèle avec une belle assurance.

Cancer
Les changements que vous apporterez à la maison seront
une réussite. Vous allez vous libérer de tout ce qui vous
empêche d’être bien, heureux ou en harmonie avec vos
proches et amis. Votre savoir-faire vous vaudra des félic-
itations. Vos discours ou vos écrits seront simples, concis,
mais ô combien percutants !

Lion
Vous allez recevoir de l’amour à revendre de la part de
votre amoureux ou amoureuse. Il se pourrait que vous
soyez obligé d’endosser plusieurs responsabilités profes-
sionnelles. L’Internet, la télé, la radio, les Podcasts, les
conférences et, etc., vous serviront des tremplins impor-
tants.

Vierge
Vous vous en faites beaucoup au sujet d’un ami ou
d’une amie qui voit tout en noir et qui ne se donne pas
les moyens de se guérir intérieurement. Vous n’êtes pas
son sauveur… prudence ! Une dépression le ou la tire
peut-être vers le bas, et il ou elle doit absolument con-
sulter.

Balance
Vous allez pouvoir réaliser un beau rêve amoureux. Les
projets amoureux seront donc nombreux. La carrière est
appelée à se transformer. Matériellement parlant, vous
prenez du mieux et vos décisions semblent vous servir.
Aussi, vous serez inspiré par une belle énergie d’action et
de réalisation.

Scorpion
Votre vie amoureuse est plus agréable à vivre au quotidien
depuis quelque temps. Bref, ce qui d’ordinaire ne fonc-
tionnait pas fonctionne maintenant et en mieux. Aussi, un
nouveau travail vous offrira la possibilité de vous démar-
quer. Bref, vous êtes en pleine expansion et c’est bien.

Sagittaire
Vous mettrez l’épaule à la roue avec une grande détermi-
nation. De nouvelles responsabilités professionnelles ou
contrats de travail vous offriront de l’eau au moulin. Ce
qui est une bonne nouvelle! Pour cette même raison, la
chance matérielle vous accompagne.

Capricorne
Les intrigues, les manipulations ou manigances d’un
proche ou d’un ami vous laisseront sans voix. La bonne
nouvelle est qu’il est sorti de l’ombre, qu’il ne peut plus
se cacher. Dans un autre ordre d’idées, vous obtiendrez
des informations utiles à la bonne marche d’un projet
ou de votre travail.

Verseau
Certaines personnes s’opposeront à vos idées ou à votre
façon de voir les choses au travail. Qu’à cela ne tienne, vous
ne vous laisserez pas déstabiliser pour autant. Il pourrait
y avoir amorce d’un projet important. En revanche, vous
gagnerez des points dans le cœur de vos amis et vos
proches.

Poissons
Si vous vivez une peine d’amour, un deuil, vous savez
sûrement déjà que seul le temps finira bien par apaiser
votre chagrin. Sur le plan professionnel, vous êtes sur
le point de trouver le travail qui vous conviendra. Vous
serez plein de ressources et ferez preuve d’une belle in-
géniosité.
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critiqué mais jamais
abattu

« J’ai essayé de faire ce que je
pouvais ». En lâchant cette
phrase en zone mixte à l’issue
de la défaite contre l’An-
gleterre en huitièmes de finale
de la Coupe du Monde au
Qatar, Krépin Diatta s’était un
peu plus attiré les foudres des
supporters sénégalais. Face
aux Anglais, alors que le score
était sans appel (3-0), il était
clairement l’un de ces nom-
breux Lions à ne pas se mon-
trer à la hauteur de
l’événement. À l’image de ce
qu’il a montré durant ses trois
premiers matchs dans ce Mon-
dial qatari.
Un peu moins de quatre mois
plus tard, en mars 2023, le so-
ciétaire de l’AS Monaco payait
un peu les frais de sa déce-
vante Coupe du Monde, débu-
tant sur le banc des
remplaçants lors d’une double
confrontation face au Mozam-
bique. De retour comme titu-
laire face au Bénin au mois de
juin, il n’avait pas fait dis-
paraître les doutes et n’avait
pas été épargné par les obser-
vateurs, bien au contraire.
Mais heureusement pour lui,
tout le monde n’avait pas
perdu confiance en lui.
De Brugge en passant par
Sarpsborg jusqu’à Monaco, les
supporters ont été nombreux à
montrer du doigt à Krépin Di-
atta pour un supposé joueur «

hautain sur le terrain » ou un
ailier qui ne dribble pas et qui
ne prend pas des initiatives.
Mais quasiment tous les en-
traîneurs qui l’ont eu sous
leurs ordres en ont fait un élé-
ment essentiel de leur disposi-
tif.  Il y eut Geir Bakke au
Sarpsborg ; Philippe Clément
au Club Brugge ; Niko Kovac,
Philippe Clement – encore lui
-, et maintenant Adi Hutter à
l’AS Monaco. On ne peut pas
oublier le regretté Joseph Koto
avec la sélection sénégalais des
moins de U20.

au stade Bollaert-Delelis,
le point de bascule

Quand Aliou Cissé l’a convo-
qué pour la première fois en
mars 2019, alors que le bon-
homme n’avait que 20 ans, il
n’a pas hésité à le titulariser di-
rect pour affronter Madagas-
car. Soixante-quinze minutes
avaient suffi pour confirmer
l’étendue de ses qualités. À la
Coupe d’Afrique des Nations
2019, il enchaînait les matchs
et fut désigné « meilleur jeune
joueur » de la compétition.
Enfin bref, cela fait des années
que Krépin Diatta est tout sim-
plement l’un des tous
meilleurs espoirs du Conti-
nent. Mais une blessure l’a mis
de côté, provoquant son ab-
sence à la CAN 2021. Puis d’un
côté.
Youssouf Sabaly blessé et ab-
sent, Aliou Cissé désireux de

tester un nouveau schéma tac-
tique, Krepinho est titularisé
au poste de la latéral droit (pis-
ton plus précisément) pour af-
fronter le Cameroun en amical,
à Lens, en octobre. En 90 min-
utes au Stade Bollaert-Delelis,
rien ne passe dans ce couloir
droit, du moins pas un Camer-
ounais. Défensivement, Diatta
ferme la boutique et n’hésite à
sortir pour apporter de ses
qualités offensives. Karl Toko-
Ekambi est éteint, Boulaye Dia
et ses partenaires sont parfois
servis par les bons centres de
l’ancien pensionnaire d’Oslo
FA Dakar.
La suite, c’est la même et on la
connaît : c’est face au Soudan
du Sud, Togo, Niger et main-
tenant en Côte d’Ivoire. Dans
cette CAN, Krépin Diatta est
d’une importance capitale. Ex-
cellent contre la Gambie, il a
répété les mêmes efforts face
au Cameroun et surtout face à
la Guinée. Abdoulaye Seck en
sait quelque chose. Et les jour-
nalistes sénégalais ne le lais-
sent pas aller prendre
tranquillement son bain
d’après-match. Malgré lui, il
est toujours de ses (rares)
joueurs de la sélection qui ne
fuient pas le micro en zone
mixte. Dans la victoire comme
dans la défaite, il montre le vis-
age et dit les termes, souvent
avec intelligence et modestie.

un joueur qui ne perd ja-
mais sa concentration

Une vérité que le public con-
naît en partie et dont la
Tanière est certaine : en
Equipe Nationale, Krépin Di-
atta est un véritable cadre du
vestiaire, un partenaire
d’équipe qui impose ses
coéquipiers à se donner à fond
et à ne surtout pas perdre con-
centration. Les moments de
joie de ses coéquipiers pendant
les buts du Sénégal ont permis
de se rendre compte qu’il ne
savoure victoire que quand
c’est vraiment le coup de sif-
flet, lui qui s’efface parfois des
célébrations. Car Krépin veut
«sa» CAN. Et à 25 ans le 25
février prochain, il compte sur
ses partenaires en Côte
d’Ivoire pour un plus que bon
anniversaire à lui…

wiwSPort.com

souvent critiqué, à raison qu’à tort ces derniers mois,
Krépin Diatta se rebiffe. maintenant, il est l’un des
meilleurs joueurs sénégalais à l’issue de cette première
partie de can 2023. surtout parce qu’au-delà de ses pro-
pres performances, il permet à ses coéquipiers de briller.

Krépin Diatta, ce Lion ne s’est ja-
mais caché

CAN 2023

alors qu’il se trouve sur le
chemin du retour après une
longue blessure, Youssouf
sabaly pourrait avoir à
jouer un grand rôle avec
l’équipe nationale du séné-
gal pour la suite de cette
can 2023.

Sans doute, vous êtes nom-
breux à l’avoir oublié. Pour-
tant, Youssouf Sabaly est bel et
bien présent dans le groupe de
l’Equipe Nationale du Sénégal
depuis le début de cette 34e
édition de la Coupe d’Afrique
des Nations. Évidemment, ce
ne sont pas les choix de son
sélectionneur qui font qu’il n’a
pas encore joué la moindre
minute ou, plus simplement,
qu’il n’a pas été présent sur au-
cune des différentes feuilles de
match lors du premier tour.
Plutôt, ce sont ses conditions
physiques – encore elles – qui
l’ont fait rester sur la touche
contre la Gambie, le Cameroun
puis la Guinée.

aliou cissé ne doute pas
de sabaly

À 30 ans, le latéral droit du
Real Betis espérait forcément
vivre autrement sa deuxième
Coupe d’Afrique des Nations.
Mais il était probablement pré-
paré à cette situation. Le 12
septembre 2023, Sabaly sortait
sur blessure contre l’Algérie,
son retour sur les terrains es-
timé à plusieurs semaines, il
revient le 4 novembre en
restant sur le banc face à Mal-
lorca. Trois jours plus tard, il
rechute à l’entraînement avec
son club. Victime d’une entorse
de grade 2 du ligament latéral
interne du genou droit, cette
blessure laissait compromettre
sa participation à cette CAN.
Toutefois, Aliou Cissé conserve
de l’espoir jusqu’au bout et dé-
cide de retenir l’ancien Borde-
lais dans le groupe des 27
Lions. Et si depuis le début du
tournoi jusqu’à ce jeudi 25 jan-
vier il n’a pas participé à un en-

traînement collectif, Youssouf
Sabaly pourrait toutefois jouer
un rôle essentiel avec le Séné-
gal pour la suite de la compéti-
tion. C’est un secret de
polichinelle : Aliou Cissé n’a
aucun doute sur les qualités du
joueur formé au PSG et sa con-
fiance en lui est totale. Mais
vraiment, que faire de Sabaly
alors que Krépin Diatta semble
désormais indéboulonnable à
droite ?

un retour pour bientôt en
tant que… latéral gauche ?

Alors qu’il a réalisé plusieurs
courses à l’entraînement ce
jeudi, le plan semble en
marche pour que le joueur du
Real Betis retrouve l’entraîne-
ment collectif d’ici dimanche,
veille du huitième de finale
face à la Côte d’Ivoire. Et c’est
justement face aux Eléphants
qu’il pourrait retrouver le
chemin du terrain pour de bon.
Si une titularisation pour ce
match venait à être à l’ordre du
jour, Sabaly pourrait bel et
bien occuper le poste… de
latéral gauche. Pour cause ?
Les prestations assez discrètes
d’Ismail Jakobs dans cette
Coupe d’Afrique et son
manque d’apport offensif.
Voir Youssouf Sabaly occuper
le flanc gauche des Lions, ce ne
serait pas nouveau, bien au
contraire. Lors du Mondial
2018, en Russie, puis à la CAN
2019, en Egypte, le natif de
Chesnay évoluait à ce poste,
laissant le soin du poste de
latéral droit à Moussa Wagué
et parfois à Lamine Gassama.
La même histoire pourrait
donc se répéter avec Krépin Di-
atta. Et si le doute quant à sa
présence face à la Côte d’Ivoire
peut encore subsister puisqu’il
n’a pas joué depuis quatre
mois et demi, il ne fait aucune
question que Sabaly serait
présent si le Sénégal passe en
quart de finale.

wiwSPort.com

Youssouf Sabaly, l’autre arme 
secrète d’Aliou Cissé ?


